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Quatorze journées de manifestations contre le projet de  réforme des 
retraites actant le report de l’âge de départ à 64 ans  à l’appel de 
l’intersyndicale unie resteront dans les annales.

Des initiatives spontanées locales et originales ont réuni des milliers de 
personnes. En région nazairienne des rassemblements et manifestations  
ont eu lieu à Savenay, Guérande, Pontchâteau, Pornic : ce qui est inédit. 
À St Nazaire, ce sont déroulées des manifestations d’une ampleur 
exceptionnelle pas vues depuis plusieurs années. Des 
grèves reconduites dans de nombreux secteurs. U n 
soutien par plus 70% de la 
population.
Ce mouvement a résisté à toutes 
sortes de pressions : mensonges, 
campagne de désinformation, 
arguments institutionnels, tentative 

de division et le coût fi nancier des grèves.
Des médias en privilégient les actions violentes 
d’une minorité d’activistes ont joué avec le feu  
pour dénaturer le sens des manifestations et 
faire peur à la population.

La force du mouvement doit beaucoup à l’unité syndicale sur le refus de la 
retraite à 64 ans.
Cette unité a permis d’élargir le mouvement à toutes les catégories de 
salariés, ouvriers, cadres et aussi les sans emplois et les retraités.
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Contrairement à la volonté du président et de son gouvernement de décrédibiliser les syndicats, la place et 
le rôle du syndicalisme ont  été renforcés.
En particulier à la CGT où 30 000 adhésions ont été enregistrés.
La stratégie du gouvernement visant à la marginalisation de la CGT n’a pas fonctionné.
La brutalité du passage en force à coup de 49.3 a engendré la colère de la population.
Cela a été considéré comme un mépris des élus du peuple et des représentants syndicaux.

Cette démarche du pouvoir aura malheureusement des effets dangereux pour notre démocratie.
Nés dans les luttes contre la réforme des retraites et l’amélioration des salaires et pensions, les idées et les 
aspirations pour un autre modèle de société marqueront durablement le mouvement social.
Pendant cette période les retraités ont été présents dans le mouvement social.

La bataille des retraites concerne également les retraités. 
Les retraités se battent pour obtenir une augmentation des pensions.
Une pétition unitaire a été lancée pour exiger une augmentation  immédiate de 10% des pensions. C’est 
justifié en vue de la hausse moyenne des prix de 15,5% en France en 5 ans.

Une journée d’actions spécifique pour les retraités est prévue le 24 octobre pour défendre nos 
revendications.
Salaires et pensions c’est oui plus que jamais.

Christian TERRIEN

Elles se déroulent en octobre 
2023 sous la forme de votes 
par correspondance. 

Sont électeurs les anciens agents 
du cadre permanent titulaires d’une 
pension de retraite de droit direct 
et affiliés au régime spécial de 
prévoyance de la SNCF. 

Deux titulaires et deux suppléants sont 
à élire pour une durée de 5 ans. La 
CGT présente 8 candidats : 4 titulaires 
et 4 suppléants. 
Actuellement la CGT détient 2 élus : 1 
titulaire et 1 suppléant. 
Les autres élus appartiennent à FGRCF 
(fédération générale de retraités des 
chemins de fer de France et d’outre 
mer) : une association voulue par la 
direction SNCF pour accompagner la 
politique de la SNCF.

Faire progresser la CGT est l’objectif 
de notre campagne pour l’élection 
des administrateurs au conseil 
d’administration de CPRP. Une 
victoire de la CGT aux élections des 
administrateurs de la CPRP avec 

la conquête du second siège aurait 
assurément de la gueule. Rencontrons 
les cheminots retraités de notre 
connaissance pour les inciter à voter 
CGT : 
deux tracts relatant l’enjeu de ces 
élections pour l’avenir de notre 
protection sociale sont un appui pour 
aller au contact des retraités.
La date limite d’envoi du matériel de 
vote par la caisse est le 26 septembre.
Le 17 octobre est le dernier jour du 
scrutin.

À la réception du matériel de vote, le 
renvoyer avec le vote CGT.

Seul le vote CGT contribuera à 
défendre et conquérir de nouveaux 
droits

Christian TERRIEN  

E l E c t i o n s  c P R P  :  J o u E R  l a  g a g n E  !



Le Sémaphore - N°27 - Septembre 2023 - Page 3

F R at E R n i t E

La haine de « l’étranger » qui 
a sévi  à St Brévin, allant 
jusqu’à l’incendie de la 

maison du maire, rappelle les plus 
sombres moments de notre histoire.

On peut en effet se demander si les 
auteurs de ces actes, replacés dans 
l’atmosphère des années 1930-1945, 
animés par la même haine de «l’autre», 
n’auraient pas envoyé vers les camps 
de la mort nazis les 
pauvres gens qui 
alors fuyaient les 
persécutions dont ils 
étaient victimes en 
Europe centrale.

Si nous n’y prenons 
garde, peut-être 
arriveraient ils un 
jour à prôner, pour 
ceux qui fuient la 
guerre ou la famine 
au Moyen Orient 
ou en Afrique une 
«solution finale» ou comme les 
fascistes grecs refouleraient-ils en 
pleine mer  hommes femmes et 
enfants cherchant refuge pour sauver 
leur vie ?

Quelles seraient leurs réactions si 
un jour, ce qui n’est pas exclus avec 
la guerre à nos portes, ils étaient 
contraints d’abandonner leur lieu de 
vie et d’aller quémander eux aussi un 
accueil ?

L’histoire est pleine de surprises, 
Nazairiens, cela nous est déjà arrivé. 
Je me souviens que, quoiqu’enfant, je 
n’étais pas bien accueilli là où, chassé 

par la guerre, j’arrivais complètement 
démuni, « sale réfugié ». 

Ils feraient bien de réfléchir à cela 
avant de cracher sur la détresse des 

autres.
Ils feraient bien de réfléchir aussi 
au dernier mot inscrit aux frontons 
de nos mairies et de nos écoles : 
«FRATERNITE ».

Il est vrai que le sens n’en est pas 
évident pour certains, ceux-là même 
pour qui le mot « REPUBLIQUE » 
n’a pas de sens  non plus, les clônes 
de ceux qui en 1940 se sont mis au 

service de l’occupant 
pour faire la chasse 
aux demandeurs 
d’asile et réfugiés 
d’alors.  
Ceux-là, il nous 
faut les combattre 
par tous les moyens 
pour sauvegarder 
les libertés que 
nous avons réussi 
durement  à conquérir 
et continuer à faire 
vivre dans notre pays 
ce que signifie le 

beau mot de FRATERNITE.

Pierre GADET

1 4  s E P t E m b R E  2 0 2 3  :  g R a n d E  F êt E  d E  l a  c g t 
l a  g é n E s t R i E  a u  g âv R E

Nous étions plus d’un millier à cette fête organisée par 
les retraités de Loire Atlantique.
Les discours combatifs et offensifs de Sophie 

Binet secrétaire de notre confédération et de Marc Bastide 
secrétaire de l’union confédérale retraités ont motivé les 1200 
participants en les exhortant à garder la tête haute.
La CGT appelle à une journée de mobilisation et de 
manifestations le vendredi 13 octobre contre l’austérité et 
pour l’augmentation des salaires, pensions de retraite et 
l’égalité femme, homme.

Christian TERRIEN  
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Etat  d E s  l i E u x  d ’ u n E  t R i P l E  c R i s E 
d é m o c R at i q u E ,  s o c i a l E  Et  é c o lo g i q u E  Et  u n 
g o u v E R n E m E n t  a u x  o R d R E s  d E  l a  F i n a n c E .

Aujourd’hui les préoccupations 
premières des salariés comme 
de l’ensemble des français  

c’est le pouvoir d’achat, la réforme 
des retraites, le réchauffement 
climatique et pour une certaine part 
de notre pays la sécurité. En l’absence 
de toute discussion en réponse à leur 
colère et afin de détourner l’attention 
des Français mais aussi de les diviser 
le gouvernement lance des leurres 
en cette rentrée qui sont aussi gros 
que des bombes,  notamment par la 
remise en cause de la laïcité dans 
les établissements scolaires par 
l’interdiction du port de l’Abaya, ou 
bien en  imposant  l’uniforme à l’école.

Avant la répression menée par le 
gouvernement Macron à l’égard de 
manifestants luttant contre les deux 
réformes des retraites, la première 
ayant été abandonné,  les Gilets Jaunes 
ont eux aussi souffert en leur temps et 
ont été réprimés, voir pour certains 
condamnés alors qu’ils défendaient 

eux aussi une autre vision du monde. 
Devant nous, nous avons un 
gouvernement dominateur, 
décomplexé, dans le déni et la 
répression qui n’a plus aucune 
légitimité politique qui s’efface au 
profit des marchés financiers et qui ne 
tient plus que grâce à sa police et là est 
grand, le risque qu’advienne un jour 
une république policière.
Car disons le, que ressortira t-il de cet 
aggloméra de politicards, de droite, 
d’extrême droite et même parfois 
d’une certaine gauche (Cazeneuve, 
Valls et consorts) qui tiennent des 
propos soutenant les violences 
policières ? Le Capital quand il 
mène une guerre de classe  est prêt 
à toutes les éventualités, notamment 
à la fascisation de la domination 
politique, le ministre Darmanin en est 
l’exemple parfait. Patrick Martin le 
nouveau patron du MEDEF lors d’une 
interview le 28 août dernier se posait 
même la question suivante « pourquoi 
pas l’extrême droite ? ». Quelques 

heures plus tard M Borne était invitée 
au rassemblement du MEDEF sans 
qu’à aucun moment la position de 
son président ne lui pose de problème 
ni d’ailleurs aux patrons présents ni 
aux médias qui n’ont depuis jamais 
commenté cette position.

Il est vrai qu’ils sont tous bien 
d’accord pour soulager les déficits 
publics sans nuire à la compétitivité 
des entreprises.

Il est incontestable que nous sommes 
dans une triple crise  démocratique, 
sociale et écologique très sévère, 
qui forme une même tâche dont la 
résolution dépendra à coup sûr du 
niveau de notre aspiration à répondre 
à ces crises, dans l’objectif non pas 
d’une déshumanisation de la société, 
mais dans l’objectif d’une vie bonne.

Joël LEMARIÉ  

m E R c i  R o s E lY n E  !

Notre camarade Yves 
CARREIN de la section 
Retraités Cheminots CGT 

de Nantes Sud fait état de ce qu’il 
a subi au niveau des dépassements 
d’honoraires. Même si la situation 
n’est pas la même à Saint Nazaire, les 
risques sont grands à l’avenir d’être 
confrontés au même problème.

Après des praticiens isolés exerçant 
une activité libérale à l’hôpital (créant 
ainsi des inégalités sociales de santé 
par les coûts et les délais, aujourd’hui, 
ce sont des groupes privés entiers 
qui envahissent le secteur public de 

la santé… La situation est devenue 
insoutenable voire dramatique ...

À Nantes, le groupe privé IRIS GRIM, 
spécialiste de l’imagerie médicale sur 
la région nantaise est implanté dans 13 
sites dont celui du CHU.
Ce groupe sert la soupe à ses 
actionnaires, avec en guise des 
dépassements d’honoraires, tout en 
vidant l’hôpital public « des activités 
les plus rentables ».

Au regard de ce que je vis actuellement, 
j’ai le sentiment de plus en plus net 
qu’une médecine à deux vitesses se 
développe avec en toile de fond la 

privatisation de la santé qui s’accélère.

Aujourd’hui, le droit du malade au 
libre choix de son médecin hospitalier 
ou établissement de santé est bafoué, 
très souvent on nous considère comme 
une marchandise.
Personnellement, faute de transparence 
et d’information j’ai été berné.

Alors que ma demande d’IRM 
lombaire s’adressait au CHU, 
c’est le groupe privé IRIS GRIM 
qui manoeuvrait : c’est ainsi, 
qu’arbitrairement, on m’a informé que 
mon IRM fixé le 1er septembre était 
repoussé au 28 novem6re à l’hôpital 
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l E s  R Et R a i t é s  Et  l E u R  P o u v o i R  d ’ a c H at

Le gouvernement se gargarise 
sur l’augmentation des 
salaires. Il y a bien eu quelques 

augmentations de salaire depuis le 1er 
janvier. Celles -ci ajoutées aux diverses 
primes accordées ne permettent pas de 
compenser l’augmentation fulgurante 
des prix ! (À noter que les primes 
ne sont pas soumises à cotisations 
sociales, ce sera autant de ressources 
en moins pour les caisses de retraites). 
Dans ces conditions, le patronat choisi 
les primes plutôt que l’augmentation 
des salaires « ça leur coûte moins cher 
» …

Pendant ce temps :
Augmentation des produits 
alimentaires 10% et 14% 
Augmentation de l’électricité du gaz, 
du carburant

Et on nous promet une forte 
augmentation de l’impôt foncier…

Les retraités ont eu une augmentation 
de 0,8% au 1er janvier 2023, depuis 
rien… !

Nous, retraités subissons une perte de 
notre pouvoir d’achat estimée à 7,6% 
au 1er janvier 2023.

Les retraités ne sont pas des assistés la 
preuve, ils cotisent.
Sur leur pension brute, les retraités 
cheminots se voient déduire : 
Cotisation assurance maladie1,83%
CSG 2,4%
CSG déductible 4,2%
CASA 0,3%
CRDS 0,5%
--------------------------------------------
TOTAL 8,23%

À cela il faut ajouter la cotisation 
de mutuelle, environ 80 euros par 
personne.
Comme la majorité des Retraités ne 
reçoivent pas de bulletin de pension, il 
est difficile d’imaginer le montant des 
retenues.

Il faudrait immédiatement une 
revalorisation des pensions de l’ordre 
de 300 euros (chiffre de l’UCR CGT). 
Les retraités ont participé massivement 
aux actions du printemps 2023 contre 

la réforme des retraites à 64 ans 
de MACRON. 14 Manifestations 
nationales, plus une multitude de 
manifestations dans les communes 13 
manifestations à Savenay.

LE 13 Octobre prochain, une 
manifestation unitaire des 
organisations syndicales des retraités.

Mobilisons-nous massivement pour 
exiger de quoi vivre dignement.

Marcel NOËL

privé de CONFLUENT et j’étais taxé 

d’un dépassement d’honoraire.
Il a fallu que je menace d’alerter les 
syndicats et associations d’usagers du 
CHU pour qu’IRIS GRIM revienne à 
de meilleurs sentiments.
Mon IRM est avancée au 22 septem6re 
mais je n’accepte pas le dépassement 
d’honoraires et je sollicite un médecin 

radiologiste conventionné secteur 1.

Pour les patients, il est tout 
à fait légitime de contester 
un dépassement d’honoraire. 
Un abaissement peut être 
consenti afin de diminuer, voire 
supprimer le cas échéant le 
reste à charge.
Pour ce qui me concerne, 
mon contentieux est résolu, je 
viens de recevoir un courrier 
de CONFLUENT : mon 

dépassement d’honoraire est annulé !
Intervenir collectivement, mais aussi 
individuellement, permet de contrer 
les surcoûts médicaux injustifiés et 
abusifs.
Pour résumer : en cas de problème 
de santé ne revêtant pas un caractère 
d’urgence, restons vigilant, vérifions 

à qui nous avons affaire et ne nous 
faisons pas abuser.
Chacun est à même de constater 
que l’état et ses alliés accélèrent la 
privatisation de la santé. C’est aussi le 
cas pour la SNCF et notre régime de 
protection sociale cheminots.
Tout nous appelle à intervenir et à voter 
CGT aux élections CPRP.

RAPPEL : c’est la loi HPST dite loi 
BACGELOT qui a permis de gérer 
l’hôpital comme une entreprise, de 
développer au maximum le secteur 
privé, de fermer des lits, de réduire les 
effectifs et le nombre d’établissements 
publics.

YVES CARREIN



Le Sémaphore - N°27 - Septembre 2023- Page 6

Nous avons vu la dernière 
fois dans le 1er volet sur 
les retraités actifs, que la 

retraite n’était pas la fin du travail 
que le retraité restait indispensable à 
la société  en pratiquant des activités 
socialement utiles sans être tributaires 
du marché du travail et donc 
indépendant des investisseurs et des 
employeurs.

Pourtant nombre de retraités 
revendiquent de ne pas travailler. Est-
ce parce qu’une activité librement 
choisie par la personne qui l’exerce 
et menée selon son bon vouloir, ne 
peut-être du travail. Quand on n’est 
pas payé à la tâche, on est bénévole 
! Alors qu’en réalité les retraités 
actifs dans  les associations ne sont 
bénévoles  que dans le statut social 
qui leur est imposé, car se sont des 
salariés titulaires d’un salaire.

Bien des bénévoles  sont bien souvent 

dans une bien meilleure situation 
sociale ou salariale que les salariés 
qui travaillent avec eux car le milieu 
associatif utilise massivement  les 
dispositifs d’insertion typiques, 
correspondant à des contrats précaires 
tels que contrats à temps partiel 
imposés ou à durée déterminée.
Désigner  comme « bénévolat »  ce 
qui est en réalité un salariat sans 
subordination c’est s’empêcher de 
s’appuyer sur cette expérience, pour 
débarrasser enfin  le salariat de la 
subordination et d’être « libérer du 
travail » et non plus d’employer toute 
notre énergie à rêver de la conquête de 
la liberté au travail.

En attendant des jours meilleurs 
nous en sommes encore aujourd’hui 
et pour combien de temps encore à 
fuir le travail productif plutôt qu’à en 
prendre la direction. C’est nous qui 
produisons c’est nous qui devrions 
décider !

Malgré tout à l’opposé des réformes 
néolibérales du travail et de 
l’ubérisation beaucoup de jeunes sont 
à la recherche  de formes de travail 
porteuses de sens souvent en lien 
avec des responsabilités sociales et 
environnementales. 
« Le règne de la liberté commence 
seulement à partir du moment ou 
cesse le travail dicté par la nécessité 
et les fins extérieures ; il se situe 
donc, par sa nature même, au-delà de 
la sphère de la production matérielle 
proprement dite ». Karl Marx, le 
Capital.

* Cet article est inspiré des écrits 
de Bernard FRIOT, dans son livre « 
prenons le pouvoir sur nos retraites », 
et dans celui de Thomas COUTROT, 
« Libérer le travail ».

Joël LEMARIÉ

2 n d  v o l Et   :  l E s  R Et R a i t é s  Et  l E  t R ava i l  n o n 
m a R c H a n d ,  a b s E n c E  d E  s u b o R d i n at i o n *

c l i m at o s c E P t i q u E  c ’ E s t  q u o i  ?

dictionnaire : Désigne des 
individus remettant en cause 
l ‘existence du réchauffement 

climatique,ou qui doute du fait que 
celui-ci soit une conséquence des 
actions de l’homme.

«Cela fait 4 milliards d’années que le 
climat change. Le Sahara est devenu 
un désert, ce n’est pas à cause de 
l’industrie  .Il faut être arrogant comme 
l’Homme pour penser que c’est nous 
qui avons changé le climat...»
Devinez et c’est facile qui a dit 
ça :Sarkozy le 14/09/2016 !
A l’image de Trump grand 
climatosceptique, entre autres qui 
n’applique pas les accords de Paris sur 
le climat.

Certes les modifications du climat 
ont toujours existé sur terre. Mais le 

changement climatique auquel nous 
faisons face se démarque par son 
ampleur et sa vitesse.

Le GIEC dans son 5ème rapport 
projette que la température 
MOYENNE à la surface du globe 
serait de +5° d’ici la fin du siècle.

Les climatosceptiques sont partout 
autour de nous, peut - être en êtes vous 
un sans vous en douter ? Il ne s’agit 
pas ici de culpabiliser qui que ce soit 
mais de faire l’analyse du vrai du faux 
pour en tirer sa conclusion personnelle 
objectivement.

Un ami proche de moi,sous prétexte que 
l’été chez nous (Lo - Bretagne - N-O de 
la France à été une année «Normale» 
le réchauffement climatique était une 
invention de quelques illuminés. En 

fait le dérèglement climatique n’existe 
pas d’après lui ! Beaucoup pensent 
comme ça...
Comment en tirer des conclusions 
aussi absurdes alors que les spécialistes 
et prévisionnistes du monde entier 
nous abreuvent chaque jour de leurs 
funestes prévisions?
Fonte de la banquise, des glaciers, 
niveau des océans qui s’élève, 
ouragans,inondations,incendies 
monstrueux jamais vus...

Je fais partie de ceux qui pensent que 
beaucoup de nous ont tendance à voir 
uniquement ce qui se passe autour de 
leur chapelle. Après tout tant que l’on 
n’est pas (encore) concerné tout va 
bien...

Tant que cet état d’esprit perdure nous 
avons du mouron à nous faire. Sachant 
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que notre planète est 
directement sous l’emprise 
d’un système d’économie 
de marché avec ses riches 
oligarques pour qui le seul 
profit immédiat est la règle..
Des solutions existent pour 
réduire la pollution et les 
gaz à effet de serre. Nous 
les connaissons . 

Appliquons les!

Que la vie des hommes puisse perdurer 
sur nôtre bonne vieille terre, cette 
dernière nous survivra c’est sûr ... 

Alain  TAUDON

L’autre jour, j’écoutais d’une 
oreille distraite notre Ministre 
du Travail. Il répétait le 

discours sur les bienfaits de la 
réforme de notre système de retraites : 
sauvegarde du système par répartition, 
bénéfices pour les plus défavorisés, 
etc…Il énonçait  les mensonges 
gouvernementaux habituels ; Il 
ânonnait sans sourciller ses « éléments 
de langage » bien appris, alors que 
chacun sait désormais que l’objectif 
de cette réforme vise simplement 
à diminuer les dépenses publiques 
(dont font partie les retraites) pour 
satisfaire aux exigences d’austérité de 
la commission européenne.

L’écouter me faisait presque peine, il 
pérorait.
En service commandé que pouvait-il 
faire d’autre ?

Il lui était en effet impossible de 
dire ce qu’il adviendrait du produit 
de deux ans de plus de travail et qui 
allait l’accaparer, deux ans pendant 
lesquels le patronat engrangerait les 

plus-values générées par le travail des 
salariés.

Il lui était tout autant impossible 
de parler du nombre de salariés qui 
décéderaient pendant ces deux ans, 
autant de retraites en moins à liquider, 
autant de cotisations supplémentaires 
restant dans le système financier.
Il ne pouvait non plus parler de la 
manne financière générée pour les 
systèmes de retraites par capitalisation, 
les fonds de pensions  alimentés par 
les salariés inquiets de l’avenir de leur 
retraite « officielle ».

Il aurait pu cependant avoir d’autres 
idées, je n’en ai entendu aucune.
De tout ce discours vide une question 
surgit : comment le gouvernement d’un 
pays situé au 5ème rang économique 
mondial peut-il tolérer en son sein de 
telles nullités ?

Cela m’a rappelé ce qu’a dit un jour 
un directeur général de la SNCF aux 
« fonctionnaires supérieurs » d’alors 
: « Vous n’êtes pas là pour avoir des 

idées, vous êtes là pour appliquer ! » ( 
Celles que je vous transmets)…
D’autres, mieux au fait des choses 
financières que vous Monsieur le 
Ministre, ont des idées, mieux vaut 
pour vous ne pas en avoir pour les 
appliquer.
La ligne directrice est simple : 
extorquer à la population, aux salariés, 
le plus possible de ce qu’ils produisent 
pour alimenter les grands actionnaires 
des banques, la réforme des retraites 
suit cette ligne.
Monsieur le Ministre, continuez à être 
vide, appliquez ce qu’on vous dit de 
faire, certains, peu nombreux, vous 
diront peut être merci, à moins que, 
changeants, pour tout remerciement, 
ils ne vous licencient.
Au plaisir de vous réentendre, 
Monsieur le Ministre.

Pierre Gadet

a n i m at i o n  R a d i o P H o n i q u E …
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Une visite guidée de 2 heures au cœur des chantiers de 
l’atlantique.
Nous avons pu approcher au plus prés  les paquebots en 

cours de construction en particulier la cale d’assemblage.
Les explications et la compétence de notre guide ont été appréciées.
Nous avons terminé cette journée autour d’un repas fraternel au 
restaurant « à l’abri de la tempête »
Toutes suggestions pour l’année prochaine sont les bienvenues.

Christian terrien 

J o u R n é E  F E s t i v E

La petite amie de Guy Môquet», 
comme on le lisait souvent, est 
décédée ce matin à Drancy. 

Comme si elle avait tout organisé, 
après avoir fêté ses 100 ans le 27 
décembre 2022, elle est décédée au 
matin de la journée nationale de la 
Résistance.

Après un parcours mouvementé, 
adhérente du Parti communiste 
français, Odette Lecland est arrêtée le 
14 juillet 1941 pour avoir participé à 
une manifestation contre l’occupant et 
condamnée à mort. Elle est transférée 
à Châteaubriant en septembre 1941, 
puis internée le 12 mai 1942 au camp 
d’Aincourt. Elle s’évade en 1944 et va 
rejoindre les Francs-tireurs et partisans 
à Bordeaux.

À Châteaubriant, au camp de Choisel, 
elle aura la triste expérience de voir 

ses 27 camarades partir se faire fusiller 
par les nazis le 22 octobre 1941, dont 
son ami Guy Môquet.
À la Libération elle épousera Maurice 

Nilès, communiste, commandant FFI, 
qui sera maire de Drancy en 1959. Il 
sera un des présidents de l’Amicale 
Châteaubr iant -Voves-Roui l lé -

Aincourt ; Odette lui succédera après 
son décès. Elle aura toujours à coeur 
de participer aux cérémonies annuelles 
en l’honneur de ses camarades 
fusillés, mais aussi de l’ensemble des 
50 Otages.

Une femme admirable, gentille, avec 
un caractère bien trempé, une amie, 
une camarade, vient de nous quitter en 
nous laissant un héritage qu’il faudra 
jour après jour entretenir : le combat 
contre la peste brune !

Toutes nos condoléances à sa famille 
et à ses proches.

Respect Madame.

Patrice  MOREL

H o m m a g E  o d Et t E  n i l E s 

l E s  va i n q u E u R s   :  Fa m i l l E  E v i n

t o u R n o i  P éta n q u E  g é R a R d  g u i b E R t

1 6  m a i  2 0 2 3


